
CRITIQUE,  festival.  ALMADA
(Portugal), 6ème Festival dos
Capuchos (Parque da Paz), le
20 juin 2026. Gala d’Opéra.
Anna Samuil (soprano), Peter
Sonn  (ténor),  Orchestre
Métropolitain  de  Lisbonne,
Pedro Neves (direction)

Pour la clôture du 6ème Festival dos Capuchos, à
Almada au Portugal, l’art a dépassé les frontières
des salles prestigieuses pour aller à la rencontre
du peuple, là où battent les cœurs. Ce 20 juin, la
ville d’Almada a offert à ses habitants (et à tous
ceux des villes alentours…) un cadeau inestimable

: un concert de gala lyrique, en plein air, offert
par la ville et le festival, dans le cadre

idyllique du Parque da Paz.
 

Juste en face à Lisbonne, de l’autre côté du Tage (au bout du
fameux « Pont du 25 avril »), le grand parc public d’Almada
s’est mué en un superbe théâtre à ciel ouvert : les 5 à 6000
spectateurs, massés sur les pelouses (et quelques chaises,
pour les plus précoces d’entre eux et les personnalités),
étaient les invités d’honneur d’une fête que l’on n’est pas
près d’oublier. L’air était doux, l’atmosphère électrique, et
ce sentiment de communion entre les artistes et le public a
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atteint des sommets. La soirée, placée sous le haut patronage
de la Maire d’Almada, Mme Inês de Medeiros, et de l’ancien
Président de la République portugaise, Mr Marcelo Rebelo de
Sousa – tous deux présents, fiers et visiblement émus –, a
débuté par un discours de Mme la Maire. Elle a tenu à rappeler
sa vision d’un événement « festif et POPULAIRE », des mots qui
n’étaient pas vains. Mais ce succès retentissant, cette soirée
de haut vol est surtout le fruit d’un travail de fond, d’une
vision exigeante et d’une passion inaltérable portée depuis
six  ans  par  le  pianiste  portugais  Filipe  Pinto-Ribeiro,
directeur artistique du Festival dos Capuchos. En seulement
six éditions, cet infatigable bâtisseur de rêves (également
directeur artistique du Verao Classico à Lisbonne, qui se
tient en juillet, et du Bragança ClassicFest, qui se déroule
en octobre dans la ville médiévale de Bragança, au nord-est du
pays)  a  su  insuffler  à  la  manifestation  portugaise  une
véritable âme, alliant l’exigence artistique la plus haute à
une ouverture résolument populaire. Son pari était audacieux :
faire d’Almada, la « petite » ville sœur de Lisbonne, une
étape incontournable des grands festivals musicaux européens.
Pari tenu, et au-delà, grâce à sa programmation exigeante, à
sa  capacité  à  attirer  des  pointures  internationales  –  à
l’instar d’Anna Samuil et de Peter Sonn ce soir –, et à sa
volonté de tisser des liens durables avec les artistes et le
public. Filipe Pinto-Ribeiro a ainsi hissé le Festival dos
Capuchos au rang des rendez-vous musicaux les plus importants
du  Portugal,  rayonnant  bien  au-delà  des  frontières
lusitaniennes.  

Le programme, savamment concocté, était un voyage à travers
les plus belles pages du répertoire lyrique, passant du drame
intense à l’ivresse de l’opérette. Dès le Prélude de Carmen de
Georges  Bizet,  la  phalange  lusitanienne  a  distillé  une
ambiance enlevée, avant que le ténor autrichien Peter Sonn ne
fasse vibrer la foule avec « La Fleur que tu m’avais jetée »,
une interprétation d’une belle sensibilité et d’une puissance
vocale qui a immédiatement conquis le public. Puis vint le



tour de la soprano russo-germanique Anna Samuil, une habituée
du Festival dos Capuchos – et véritable reine de la soirée.
Son « Il est doux, il est bon », extrait d’Hérodiade de
Massenet, fut d’une pureté angélique, tandis que son « La
Mamma morta », extrait d’Andrea Chénier de Giordano, déchira
l’air d’une émotion brute. La magie a opéré à nouveau dans le
duo « O Soave fanciulla » tiré de La Bohème de Puccini, où
l’alchimie entre Sonn et Samuil a atteint son paroxysme.

 

 

La soirée a ensuite pris un tour plus léger, mais tout aussi
éclatant, avec le sublime Intermezzo de Cavalleria Rusticana
de Mascagni, d’une beauté mélancolique bouleversante, avant de
basculer dans l’univers envoûtant des opérettes de Kálmán et
Lehár. Les airs endiablés de la Czardas Fürstin et le célèbre
« Dein ist mein ganzes Herz » tiré du Pays du sourire ont
transformé le Parque da Paz en un véritable jardin viennois.
Le duo final « Lippen Schweigen » extrait de La Veuve Joyeuse,
léger et enivrant, a achevé de mettre le public en état de
grâce. A l’issue de la soirée, donnée sans entracte, alors que
les dernières notes se taisaient – et que les « bravos »
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fusaient  de  toutes  parts  -,  Pedro  Neves  a  alors  lancé
l’orchestre  dans  le  célèbre  «  Libbiamo  »  (extrait  de  La
Traviata  de  Verdi)…  le  public  se  mettant  à  frapper
frénétiquement des mains, à l’unisson du chant passionné des
deux artistes.

Ce  concert  de  clôture  du  Festival  dos  Capuchos  fut  la
démonstration éclatante que l’opéra n’est pas un art élitiste,
mais un langage universel capable de rassembler un peuple
entier  autour  de  l’émotion.  Grâce  à  la  générosité  des
artistes, à la baguette tout feu tout flamme de Pedro Neves, à
l’excellence de l’Orchestre Métropolitain de Lisbonne, et à la
vision  de  la  de  Filipe  Pinto-Ribeiro  et  de  Municipalité
d’Almada,  cette  soirée  restera  comme  un  magnifique  coup
d’éclat qui a fait vibrer toute la ville d’Almada, et bien au-
delà, de nombreux lisboètes n’ayant pas hésité à traverser le
Tage pour être de la fête. Bref, un immense succès populaire,
un triomphe pour le Festival dos Capuchos – et un souvenir
impérissable pour les quelques 6 000 chanceux qui étaient
présents !…

 

 

__________________________________________

CRITIQUE, festival. ALMADA (Portugal), 6ème Festival dos
Capuchos (Parque da Paz), le 20 juin 2026. Gala d’Opéra. Anna
Samuil (soprano), Peter Sonn (ténor), Orchestre Métropolitain
de Lisbonne, Pedro Neves (direction). Crédit photographique

(c) Andreia Carvalho

 



CRITIQUE,  concert.  ALMADA
(Portugal),  Concert  de
clôture du 5ème Festival de
Musica dos Capuchos (Parc de
la Paix), le 22 juin 2025.
ROSSINI  /  BRAHMS  /  DVORAK.
Orchestre  Métropolitain  de
Lisbonne,  Pedro  Neves
(direction)

Après les émotions du concert d’ouverture (avec la
phalange suédoise Musica Vitae dirigée par

Benjamin Schmid), en mai dernier, le Festival dos
Capuchos a offert un concert de clôture tout

simplement grandiose. Pour la première fois de son
histoire, le festival a déplacé sa magie

symphonique dans l’écrin de verdure du majestueux
Parque da Paz, le plus grand parc urbain (50
hectares !) de la municipalité d’Almada. Une
initiative audacieuse couronnée d’un succès

populaire retentissant, réunissant plus de 5000
mélomanes et curieux sous un ciel estival clément.
 

L’ambiance  et  la  ferveur  était  palpable  dès  avant  les
premières notes. Le directeur artistique du festival, Felipe
Pinto-Ribeiro  a  chaleureusement  accueilli  le  public,
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soulignant la symbolique de ce concert historique dans ce
havre de paix urbain. La présidente de la mairie d’Almada,
Inês  de  Medeiros,  a  ensuite  pris  la  parole,  exprimant  sa
fierté  d’accueillir  un  événement  d’une  telle  envergure  et
réaffirmant l’engagement de la ville en faveur de la culture
accessible à tous. Ces mots, empreints d’enthousiasme et de
vision, ont parfaitement préparé le terrain pour la musique à
venir.

Sous la direction énergique et précise du jeune chef portugais
Pedro Neves, son directeur musical, l’Orchestre Métropolitain
de Lisbonne (protégé sous une grande tente) a immédiatement
captivé  l’immense  auditoire  avec  l’Ouverture  de  Guillaume
Tell de Gioachino Rossini. Dès l’évocation poétique de l’aube
alpine (les violoncelles d’une sérénité remarquable), jusqu’à
la célébrissime chevauchée finale, l’orchestre a démontré une
cohésion et une vitalité exemplaires. Neves a parfaitement
dosé les contrastes dynamiques et les changements de tempo,
restituant toute la dramaturgie et la virtuosité orchestrale
de ce chef-d’œuvre rossinien.

Le programme a ensuite pris une tournure plus dansante avec
deux Danses Hongroises de Johannes Brahms (les n°5 et n°6,
cette  dernière  dans  l’orchestration  rutilante  d’Albert
Parlow).  Le  n°5,  si  familier,  a  swingué  avec  un  lyrisme
généreux et un sens du rubato parfaitement maîtrisé. Le n°6,
plus véloce et incisif, a permis aux cordes de briller par
leur  agilité  et  aux  cuivres  de  montrer  leur  éclat  sans
rudesse. L’OML a savoureusement restitué les couleurs tziganes
et  le  caractère  improvisé  de  ces  pièces,  sous  les
applaudissements  nourris  du  public.

Mais le cœur de la soirée était sans conteste la monumentale
Symphonie n°9  » Du Nouveau Monde «  d’Antonín Dvořák. Pedro
Neves et son orchestre en réalisent une lecture d’une grande
maturité et d’une profonde émotion. Dès le mouvement initial
(Adagio – Allegro molto), la puissance maîtrisée et la clarté
des lignes ont impressionné. Le célèbre Largo (« Going Home »)



a été un moment de pure grâce : le cor anglais (mention
spéciale au soliste) a déployé une mélodie d’une poignante
beauté,  soutenu  par  des  cordes  d’une  douceur  et  d’une
plénitude  remarquables.  Le  Scherzo  (Molto  vivace)  a  fait
preuve  d’une  énergie  folle  et  d’une  précision  rythmique
électrisante,  tandis  que  le  Finale  (Allegro  con  fuoco)  a
déchaîné toute la puissance et la richesse de l’orchestre,
dans une construction dramatique implacable menée de main de
maître  par  Neves.  L’interprétation,  tout  en  respectant  la
structure  classique,  a  su  insuffler  une  vitalité  et  une
fraîcheur communicatives, soulignant à la fois les échos de la
musique  tchèque  et  les  influences  américaines  perçues  par
Dvořák.

L’ovation debout, immédiate, tonitruante et prolongée, fut à
la  mesure  de  l’émotion  partagée.  Le  public,  transporté,
n’avait nullement envie de quitter ce parc envoûté par la
musique.  En  réponse  à  cette  ferveur,  Pedro  Neves  et
l’Orchestre  Métropolitain  ont  offert  un  bis  parfaitement
choisi : la Marche de Radetzky de Johann Strauss père. Ce tube
viennois, lancé avec panache par les percussions, a été de
suite repris en cœur par un public ravi (Neves encourageant
les battements de mains avec un sourire). Bref, une conclusion
festive, joyeuse et profondément unificatrice, dans la plus
pure tradition des concerts en plein air et une véritable fête
de la musique sous les étoiles d’Almada.

Un triomphe qui promet un bel avenir aux éditions à venir du
Festival dos Capuchos !

 

 

___________________________________

CRITIQUE, concert. ALMADA (Portugal), Concert de clôture du
5ème Festival de Musica dos Capuchos (Parc de la Paix), le 22



juin 2025. ROSSINI / BRAHMS / DVORAK. Orchestre Métropolitain
de Lisbonne, Pedro Neves (direction). Crédit photo © Andreia

Carvalho

 

 


